
 
 

Je ne vous laisserai pas orphelins 
 

Réflexion pour le dimanche 17 mai 2020 
 

 
Lecture  
 
Évangile de Jésus-Christ selon saint Jean 14,15-21. 
 
En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Si vous m’aimez, vous garderez mes 
commandements. 
 
Moi, je prierai le Père, et il vous donnera un autre Défenseur qui sera pour 
toujours avec vous. 
 
L’Esprit de vérité, lui que le monde ne peut recevoir, car il ne le voit pas et ne le 
connaît pas ; vous, vous le connaissez, car il demeure auprès de vous, et il sera 
en vous. 
 
Je ne vous laisserai pas orphelins, je reviens vers vous. 
 
D’ici peu de temps, le monde ne me verra plus, mais vous, vous me verrez vivant, 
et vous vivrez aussi. 
 
En ce jour-là, vous reconnaîtrez que je suis en mon Père, que vous êtes en moi, 
et moi en vous. 
 
Celui qui reçoit mes commandements et les garde, c’est celui-là qui m’aime ; et 
celui qui m’aime sera aimé de mon Père ; moi aussi, je l’aimerai, et je me 
manifesterai à lui. » 



Méditation 
 
Chers paroissiens, chères paroissiennes, 
 
Pourquoi ne pouvons-nous pas nous voir? Cette question nous a accompagnés 
ces dernières semaines. Nous avons dû apprendre à entretenir et à vivre nos 
liens autrement: Rester en lien malgré la distance. En cela, nous apercevons 
quelque chose de ce que les disciples ont vécu avec l’ascension. Pendant des 
années, ils ont côtoyé Jésus, ils ont marché, navigué, discuté, dormi et mangé 
avec lui. Pendant des années, ils ont partagé ses victoires et ses défaites: ils ont 
été de vrais amis. Puis tout cela a pris fin avec la mort sur la croix qui les a séparés 
une première fois, mais cette séparation a été dépassé ou englouti dans la 
victoire de la résurrection. Leur ami Jésus était à nouveau visible, il était à 
nouveau vivant au milieu d’eux, mais ensuite, il est monté dans les cieux, il est 
entré dans la gloire de son Père et depuis nous ne pouvons plus le voir, le toucher 
et marcher avec lui, comme les disciples pouvaient le faire. Mais il nous a ouvert 
un nouveau lien : l’Esprit Saint.  
 
En ces semaines, où nous nous préparons à la Pentecôte, plaçons ce lien nouveau 
au cœur de nos prières et de nos réflexions, car l’Esprit Saint nous ouvre de 
nouvelles perspectives. Jésus nous le promet : l’Esprit Saint est notre lien au 
cœur de Dieu. D’après l’Évangile de ce dimanche, l’Esprit Saint agit de quatre 
façons :  
1. Il nous donne l’amour pour garder les commandements. 
2. Il nous défend.  
3. Il nous révèle la vérité.  
4. Il nous appelle à être enfants de Dieu.  
 
Aimer Dieu c’est écouter ces commandements, cesser de suivre nos propres 
chemins et nous engager sur celui que lui trace pour nous. Ce chemin n’est pas 
une autoroute toute tracée pour tous, c’est notre chemin que Dieu trace pour 
chacun de nous et qui nous mène vers son cœur. Alors pour suivre ce chemin, il 
n’y a pas de sentier valable pour tous, mais il y a les commandements qui comme 
des panneaux de signalisation nous montrent le chemin et nous évitent les pires 
dangers. Au cœur des commandements Jésus a placé ceux de l’amour et le rôle 
de l’Esprit Saint est d’interpréter ces deux commandements dans nos vies : « Tu 
aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, de toute ta 
pensée, et de toute ta force. Et le second : Tu aimeras ton prochain comme toi-
même. » Au-delà, de ces deux commandements se trouvent les ravins de la 
perdition et de la mort.  



 
Mais l’Esprit qui nous donne la vie nous protège du désespoir et de la mort. Il 
nous défend en nous révélant la vérité sur notre être : nous sommes aimés de 
Dieu et nous sommes créés pour rester en lien avec lui. L’Esprit Saint nous 
protège de la mort et des illusions de ce monde en nous donnant notre valeur. Il 
est ce qui nous rend vivant : le lien avec le Dieu de la vie. La vérité nous rend 
libre, parce qu’elle nous permet de devenir ce que nous sommes : des enfants 
de Dieu. Jésus le dit : « Je ne vous laisserai pas orphelins », non il nous ouvre le 
lien avec son Père qui devient Notre Père.  
 
L’Esprit Saint crée le lien en Dieu entre le Père et le Fils : c’est le lien d’amour, le 
lien de filiation qui rend la trinité vivante, mais la promesse de Jésus, c’est que 
cette vie-là nous touche nous aussi; lors de notre baptême nous recevons cet 
Esprit de filiation qui nous met en lien profond avec Dieu et qui crée en nous la 
certitude d’être aimés, d’avoir le droit d’exister et de ne pas être abandonnés, 
même quand nous ne pouvons pas voir Dieu. Nous recevons cette certitude par 
l’Esprit Saint. Si nous comprenons cela et que nous trouvons la force de le croire 
ce n’est pas notre mérite ou notre intelligence, mais c’est l’œuvre de l’Esprit. 
 
Pour conclure, l’Esprit nous ouvre à une dimension plus forte de notre existence 
et il nous fait comprendre que nous appartenons à une famille, qui nous dépasse 
dans le temps et dans l’espace. Cette famille c’est l’Église. Cette famille c’est le 
peuple de Dieu qui nait de cet amour révélé sur la Croix, confirmé dans l’amour 
du Père qui ressuscite le Fils et affirmé dans nos vies lors du baptême. Par le 
baptême, nous entrons dans une dimension de l’existence qui nous dépasse, 
parce que nous entrons dans le lien mystérieux entre Dieu et son peuple et ce 
lien ne peut être détruit par aucune maladie, par aucune angoisse et par aucune 
solitude. Amen.  
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